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Resumo

Josep Padró esclarece neste artigo algumas questões relacio- 
nadas com objectos egípcios da antiga colecção Toda, nomeada- 
mente uma múmia de criança (doada ao Museu de Vilanova i la Geltrú, 
Barcelona) e um envoltório de múmia, ou cartonnage (doado ao 
Museu Arqueológico Nacional de Madrid). Tais precisões foram possí- 
veis a partir do estudo de algumas notas tomadas por Eduard Toda 
em finais do século xix e que até há pouco tempo se tinham conser- 
vado inéditas.
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PRÉCISIONS SUR DEUX MOMIES

Pendant la période où Eduard Toda demeura en Égypte comme 
consul espagnol au Caire, entre 1884 et 1886, il eut l ’occasion de se 
procurer une collection d ’antiquités qu’il ramena avec lui à son retour 
en Espagne. Il ne garda pas pour lui assez longtemps cette impor­
tante collection, puisqu’il la partagea assez tô t entre le Museu Bala- 
guer de Vilanova i la Geltru (province de Barcelone) et le Museo 
Arqueolôgico Nacional de Madrid 0).

Le Musée de Vilanova i la Geltru avait été fondé par Victor Bala- 
guer, ami personnel de Toda, et celui-ci donna à ce musée une partie 
de sa collection égyptologique la même année 1886. Parmi ces 
objets il y avait une momie d ’enfant, dont le nom d ’après Toda sérait 
Nesi (2). Il s’agirait d ’une petite fille dont la momie aurait été trouvée 
à Thebes et daterait de la xxe Dynastie (3).

Cette petite momie n’avait été plus objet d ’examen jusqu’à près 
de quatre-vintg cinq ans après, quand Baqués s’aperçut que la 
momie ne porte pas de nom sur elle, et que dans l’inscription hié­
roglyphique d ’un des cartonnages il n’y a qu’une place vide là où l’on 
attendrait le nom. En tou t cas, cette inscription fa it référence à un 
sujet masculin (4). Baqués finissait son étude en suggérant que Toda 
aurait pu lire ailleurs le nom du petit propriétaire de la momie. Cette 
possibilité vient d ’être verifiée récemment, avec la découverte de la 
documentation inédite de Toda.

La partie concernant l’Égypte ancienne de la documentation res­
tée inédite de Toda a été l’objet d ’une étude récente de la part de 
Montera, qui s’est chargée aussi de la publication de ce matériel sous 
ma direction (5). Cette documentation comprend la description des 
cartonnages d ’une momie de «nen desconegut», c’est à dire, d ’enfant 
inconnu, momie qui serait donnée à Vilanova d ’après une inscription 
marginale; les inscriptions de ces cartonnages ont été en effet cop

9



JOSEP PADRÓ

1. Page du manuscrit de Toda avec les inscriptions des cartonnages de la momie 
donnée à Vilanova i la Geltrù et le nom Nesy en hiéroglyphes écrit au crayon en bas 
à droite (d'après TODA, Antic Egipte, pp. 130 e 190).
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piées et le nom de l’enfant n’est pas écrit à sa place. Mais je me suis 
aperçu qu’à côté, au crayon, Toda a ajouté les signes suivantes:

(fig. 1). (6)

Désormais, il est evident que Toda a pu lire ailleurs le nom en hié- 
roglyphes de l’enfant, et il l’a copié pour pouvoir en témoigner. Nous 
ne savons pas s'il l’a lu sur le sarcophage ou sur les murs d ’un tom- 
beau, mais nous n'avons pas maintenant des raisons pour douter que 
cet enfant s'appelait Nesi. Très probablement, il était un mâle et Toda 
le savait, puisque le mot «nen» en catalan signifie «garçon», mais non 
«fille»; nous ignorons, donc, pourquoi à Vilanova il fu t donné comme 
une petite fille.

Nesy est sans doute l’abréviation de quelque nom plus long, at- 
testée pour hommes depuis la xxne (7) Dynastie, et pour femmes de- 
puis la xv111e. En tout cas, le fa it de ne pas utiliser dans l’orthographe 
du nom le signe bilitère ns, que l’on pourrait attendre régulièrement, 
me fa it penser qu’il doit s’agir d ’une orthographe très tardif.

Le Museo Arqueológico Nacional de Madrid, de son côté, pos- 
sède actuellement en apparence cinq momies (8). Parmi celles-ci, 
les momies designées comme M-l et M-ll, couvertes de cartonnages, 
appartiendraient à l’ancienne Collection Toda d ’après les numéros 
d ’inventaire de ces mêmes cartonnages. Mais seulement M-l pos- 
sède, elle, un numéro d ’inventaire, le 15210; elle est décrite comme 
une momie de prêtre, en provenance de Thèbes et appartenant à la 
XXIe Dynastie. Elle est anonyme. M-ll, par contre, ne possède pas de 
numéro d'inventaire, et on ignore tout sur sa provenance (9).

En 1976 Llagostera radiographia les cinq momies, en découvrant 
que dans M-ll il n'y a qu'un tableau en bois. Cet auteur conclua que 
M-ll est une falsification, faite avant 1887, date de son entrée au 
Musée (10); il suggérait ainsi que Toda aurait été trompé, puisque ce 
fu t lui qui aurait livré la momie au Musée en 1887 (11).

Si nous allons voir maintenant les renseignements que nous pou- 
vons tirer de la documentation laissée par Toda, nous nous aperce- 
vrons qu'il ne mentionne plus que deux momies humaines qui furent 
amenées par lui à Madrid (12). Une de ces momies fu t donnée peu 
après à la Faculté de Médecine de l’Université de Madrid, et elle fu t 
ouverte à l'Amphithéâtre San Carlos (13). Or, l'autre doit être sans 
doute M-l. Toujours sur ses papiers, Toda copie deux fois les inscrip-
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2. Cartonnage appartenant a Neschou-Sarê (d'après TODA, A Través, p. 266).
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tions que l’on retrouve sur M-ll, et il en donne mêmme une traduc- 
tion (14). Et une fois, ces inscriptions sont décrites comme apparte- 
nant à un cartonnage, trouvé à Akhmim em 1885; il n’est pas 
question ici, donc, de momie (15). D’ailleurs, dans ses publications 
Toda parle aussi de ce cartonnage, et même il en publie un dessin, 
mais jamais il mentionne de momie à son propos, et sur le dessin 
nous voyons le cartonnage sans momie (fig. 2). (16) Toda, donc, céda 
au Museo Arqueológico Nacional de Madrid non pas une momie, 
mais un cartonnage, puis qu’il n’est jamais question de momie à son 
propos. La «momie» dite M-ll fu t sans doute fabriquée après dans le 
Musée même, avec le but exclusif d’exposer divers cartonnages, dont 
le nôtre, d ’une façon plus didactique. Il n’y a donc pas de momie M-ll, 
mais une maquette de momie qui ne possède pas, évidemment, de 
numéro d'inventaire. Et Toda ne fu t pas trompé non plus, puisqu’il n’y 
a pas de falsification: ses papiers et sa propre bibliographie sont con- 
eluants.

Le cartonnage dont nous venons de nous occuper appartient à 
un certain Neschou-Sarê, fils de Nesmin et de la dame Iseturet. Nés- 
chou est un nom d ’homme connu à l’époque grecque (17).

Le dessein de ces notes a été non seulement d ’apporter des pré- 
cisions sur nos connaissances à propos de quelques objets de 
l’ancienne Collection Toda, mais aussi d ’illustrer comment l’examen 
poussé des vieux documents et des livres anciens peut être encore 
utile pour mieux connaître les antiquités de nos musées.
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